Quelques pistes de  réflexion pour la mise en œuvre. 

Si le professeur le souhaite, cette dernière étape peut commencer par l’étude rapide d’une photographie d’un groupe de personnages cubains.  Ce support servira à montrer aux élèves toute la richesse du métissage de l’île. Ce sera l’occasion, aussi, d’introduire et d’expliquer le terme de mulato et de le différencier de celui de mestizo. 

Une lecture silencieuse sera demandée  dans un premier temps pour obtenir une compréhension globale du document. A ce stade de la séquence, il ne doit pas y avoir d’obstacle au sens général du poème.  « Se trata de un poema de Nicolás Guillén. Habla en primera persona y habla de sus abuelos. Nos enteramos de que tenía un abuelo blanco y otro negro. El poeta debía de ser, pues, un mulato. Tenía, pues, raíces múltiples. 
Le professeur pourra « vidéo projeter » une photo du poète afin de confirmer les propos des élèves. 

Une lecture du professeur de la seconde strophe guidera la classe vers la reformulation (et la compréhension) du portrait des deux ancêtres. 

Su abuelo negro tenía una lanza con punta de hueso y un tambor de cuero y madera. 

Su abuelo blanco tenía gorguera de cuello ancho y una armadura guerrera de color gris. 

Comprendemos que, cuando el poeta habla de sus abuelos, en realidad, son sus antepasados, habla en realidad de sus raíces. Les termes de gorguera et de hueso seront élucidés par le professeur et doivent permettre aux élèves d’inférer le reste. Su abuelo negro era un esclavo venido de África que tenía lanza y tambor, mientras que la gorguera y la armadura nos hacen pensar en su antepasado español que vestía como un conquistador. 
Une relecture des deux premiers vers pourra confirmer cela.  En efecto, volved a leer los dos primeros versos. Las sombras que sólo él ve y que lo escoltan, son sus raíces, sus antepasados muertos ya pero presentes todavía para él. 

Lecture des vers 9 à 14. 

Lecture de la seconde strophe. Les élèves devront retrouver sans difficulté les deux univers distincts des deux ancêtres. Seul le mot gongos sera élucidé. Le professeur fera lire et relire  ce vers après voir dit à la classe : los gongos son grandes tambores de origen africano. Es curioso, pero se repite la vocal « o » y tenemos la sensasión de oír los tambores de su antepasado esclavo. Il conviendrait de faire écouter un rapide extrait de musique de type son cubano, ou de punta centre américaine  afin d’identifier les percussions afro-américaines et de se rendre compte du caractère africain de la musique.  Le professeur: el poeta en su poema expresa su doble herencia, la española y la africana ya que habla en español con un ritmo de tambores africanos que nos recuerda a su abuelo negro. 

Le lien avec la problématique et les derniers transferts de la séquence. 

Le professeur: Cuando dice « mis dos abuelos » comprendemos que para él, no vale más el uno que el otro, los dos son iguales, y no importa dónde nacieron o el color de su piel. Este poema también resume los valores de la ciudadanía. El poeta valora sus raíces y parece orgulloso de ser mulato. También, nos damos cuenta de que su doble herencia le da un ritmo africano cuando escribe en castellano. Escribe en español con música africana en sus versos. 

                                     Travail demandé.

Le poème sera mémorisé pour être réinvesti dans l’évaluation de fin de séquence. Les élèves réciteront les vers en soignant particulièrement la prononciation des allitérations afin de rendre compte du rythme et de la musicalité des vers. 

